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les pages de calepin
de l'arc hitecte

Croquis de route ou études plus poussées, les pages que voilà sont toutes inspirées visiblement d'un seul et
même sentiment : le plaisir. Plaisir de noter — au passage — un ensemble savoureux, un eftet d'ombre,
un contraste inattendu ou un détail intéressant : plaisir de prendre le crayon et le papier, non plus pour
« tirer des barres » sur un plan ou une coupe au centième, mais pour s'échapper — sans être intidèle à son
métier — de l'inextricable réseau des « affaires » ; plaisir enfin, mais inavoué, ignoré peut-être, de se
substituer un instant à l'auteur célèbre ou inconnu du vénérable beffroi, de la modeste chapelle et de
s'émerveiller tout seul de l'art (ou de la désinvolture) avec lequel ont été résolues des difficultés
qu'on devine...

L'architecte d'autrefois était aquarelliste, un peu automatiquement, lorsqu'il s'enfuyait de son agence
encombrée de pinceaux et de plans rendus au lavis. Celui d'aujourd'hui arrête une seconde son cabriolet
et fait en vitesse un croquis au stylo ou au crayon gras.

On n'a pas encore résolu le problème de l'âge auquel une maison doit parvenir pour devenir un « sujet de

tableau », pour passer du domaine du technicien à celui du paysagiste. Je ne me hasarderai pas à affronter
ce problème — à vrai dire assez humiliant pour un architecte — mais je trouve piquant de remarquer que
l'architecte, lorsqu'il prend lui-même le crayon de paysagiste, est invariablement attiré par les demeures les

plus vétustés, voire les plus délabrées... Est-ce souci de contrastes Est-ce l'assurance de ne pas risquer
l'accusation de plagiat Je n'en sais rien. Je ne sais même pas s'il faut réellement se féliciter que les

architectes, au lieu de construire des « sujets de tableau » aient pris l'habitude de construire tout bonnement

des maisons.

Rien d'ailleurs dans les croquis d'architecte ne laisse apparaître le souci prémédité de faire œuvre d'art.
C'est dans la sérénité de son âme que le confrère vivant emprunte à son devancier le pur profil de ce
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Au dessus de Törbel.
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Fribourg, la Neuveville.

bâtiment qui se détache en plein ciel ou cette audacieuse ombre portée. L'œuvre

cependant vit souvent d'une vie extrêmement intense et — dut-elle n'avoir que
cette qualité d'un dessin limpide que bien des peintres méprisent faute d'y
parvenir — sa contribution à l'art n'est pas seulement archéologique ou folklorique.

Elle est un hommage d'admiration sincère ; pompeux, impétueux même

parfois chez l'architecte rompu à la grammaire des styles et aux roueries des

« rendus » ; recueillie, timide chez l'homme sensible, ébloui par une révélation ;

hommage où le métier révèle souvent une adresse rare sans nullement étouffer

la sensibilité. Ou.
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